
La CCIP à l’écoute des préoccupations 
des commerces de détail et services de proximité 

de son territoire 

La CCIP a interrogé au mois de mai 2010 les commerces de détail et services de proximité y 
compris l’hôtellerie-restauration à Paris et en proche couronne (Hauts-de-Seine, Seine-Saint-Denis, 
Val-de-Marne) afin de connaître les principales préoccupations  qu’ils rencontrent dans l’exercice de 
leur activité. 

Cette enquête a eu aussi pour objectif de mieux identifier leur adaptation à l’évolution de la 
réglementation et l’émergence des nouvelles technologies . Elle a également permis de mesurer
la façon dont ils appréhendent la transmission de leur activité.

750 responsables de commerces et 
activités de proximité ( y compris les 
hôtels et cafés-restaurants) ont été 
interrogés par téléphone du 3 au 14 mai 
2010. 

Les boutiques en centre commercial ont 
été exclues de l’enquête ainsi que les 
commerces de détail et activités de 
proximité de plus de 10 salariés. Les hôtels 
et cafés-restaurants ont, en revanche, été 
interrogés toute taille confondue. Plus de 8 
commerces interrogés sur 10 sont des 
indépendants.

Une question « ouverte »  a permis aux 
responsables de s’exprimer librement sur 
les principales préoccupations qu’ils 
rencontrent  dans l’exercice de leur 
activité. Les questions « fermées »
posées par ailleurs ont permis d’identifier 
plus précisément l’adaptation des 
commerçants  aux évolutions auxquelles 
ils doivent faire face. 

(voir méthodologie et questionnaire en 
annexe).
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Le vécu des commerces et activités de proximité à Paris et proche couronne

Si 9% des commerçants considèrent ne pas rencontrer de problèmes majeurs dans l’exercice de leur 
activité et 21% ne s’expriment pas, ils ont été nombreux à avoir évoqué, lors de cette enquête, 
des préoccupations aux conséquences plus ou moins lourdes sur leur activité.

Les charges, taxes et loyers trop élevés sont les plus souvent mentionnés  (13%). « beaucoup 
trop de charges qui empêchent d’investir et d’embaucher », « les charges de plus en plus élevées 
nous obligent à travailler plus pour maintenir notre chiffre d’affaires »….

La baisse d’activité liée à la crise économique est aussi largement évoquée (11%). « Depuis la 
crise, les rapports avec la banque se sont dégradés », « depuis 2 ans, nous n’arrivons pas à remonter 
la barre et avons dû nous séparer de 2 collaborateurs », « nous avons de gros problèmes de 
trésorerie compte tenu du décalage entre le paiement des fournisseurs et des clients »...

Dans un contexte actuellement difficile , bon nombre d’entre eux cherche des solutions pour mieux 
se faire connaître et trouver des clients (8%). « j’aimerais m’améliorer dans la gestion de mon 
activité, ouvrir des opportunités, diversifier ma gamme de produits et de services et souhaiterais 
suivre une formation pour m’y aider », « l’enjeu est de connaître les bons réseaux pour trouver les 
bons prestataires, les bons fournisseurs et recruter les bonnes personnes », « je voudrais faire 
davantage de publicité mais manque de moyen», « je souhaiterais améliorer ma visibilité sur 
internet »…

Un certain nombre d’entre eux rencontrent des difficultés de recrutement qui viennent pénaliser le 
développement de leur activité (6%) «mon principal problème est de trouver des serveurs et cuisiniers 
performants », « j’ai beaucoup de mal à trouver du personnel stable et professionnel ».

Les difficultés de stationnement et d’accessibilité aux commerces sont aussi une préoccupation 
largement évoquée (6%) surtout à Paris « on ne peut plus livrer sans avoir de contraventions et nous 
envisageons de ne plus livrer à Paris »...

Viennent ensuite, les difficultés et les lourdeurs administratives  (3%) « l’administratif nous prend 
du temps que nous devrions consacrer à nos clients »…, La concurrence des grandes enseignes 
et grandes surfaces (3%)« mon épicerie est menacée par les moyennes et grandes surfaces 
implantées en centre ville et qui ouvrent 7j/7 sur les plages horaires très larges » …. Les mises aux 
normes (2%) « Nous n’avons pas les capacités financières pour nous adapter à toutes les nouvelles 
normes, en particulier celles concernant les PMR (personne à mobilité réduite). Je vais devoir démolir 
un vieux bâtiment », « j’aimerai être mieux informé sur les formalités légales et les aides de l’Etat aux 
entreprises,  « nous aurions besoin de prêts à des taux intéressants ou des subventions pour les 
mises en conformité », « concernant la mise aux normes pour les handicapés, c’est difficile de monter 
un dossier dans un vieil immeuble haussmanien »…, l’insécurité  (2%), l’ouverture le dimanche
(1%), les problèmes de transmissions /cessions (1%)« le bail est trop élevé et me gène dans ma 
cession », « je veux vendre mais c’est difficile en ce moment- Lorsqu’une personne intéressée se 
présente, les banques ne suivent pas »….

La notoriété de la Chambre de Commerce et d’industrie de Paris

67% des commerces interrogés connaissent le rôle d’une Chambre de Commerce  et parmi eux 
64% ont eu des contacts avec la CCIP  qu’ils ont jugés utiles pour 9 d’entre eux sur 10 . Ces 
pourcentages sont quasi identiques par secteur d’activité ainsi qu’entre Paris et la petite couronne. Le 
domaine d’intervention de la CCIP le plus cité est le CFE puis vient ensuite l’information (réunions, 
publications…) cité encore davantage à Paris.
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L’adaptation des commerçants aux évolutions des réglementations

L’enquête révèle que plus d’un commerce de détail et services de proximité de Paris et petite 
couronne sur deux n’est pas au courant de la nouvelle réglementation concernant l’accueil des 
personnes handicapées (53%). La part est un peu plus faible pour les commerçants parisiens 
(50%), mieux informés que ceux situés en proche couronne (58%) 

Les mieux informés sont les hôtels (88%, toute taille confondue, et même 94% pour les plus 
grands de 30 chambres et plus). Les cafés et restaurants sont aussi assez bien informés dans 
l’ensemble (54%) mais ils le sont moins parmi ceux de petite taille (39% pour les moins de 50m2). Les 
services de proximité sont, de leur côté, peu sensibilisés (seulement 3 sur 10). 

Etes-vous au courant de la nouvelle réglementation 
concernant l'accueil des handicapés ? 

Oui (%)  

87%

54%

46%

36%

27%

47%

Hôtels

Cafés, restaurants

Commerces de détail non alimentaire

Commerces de détail alimentaire

Activités de proximité

TOTAL Paris  
50% 

proche couronne
42%

Près d’un tiers  des commerces de détail et services de proximité sont déjà aux normes ou vont 
l’être prochainement  sur Paris et petite couronne et la part monte à plus de 50% pour les hôtels. Par 
ailleurs, parmi ceux qui sont informés mais pas aux normes, 16% ont réalisé un diagnostic ou une 
analyse sur l’accessibilité de leur local aux personnes handicapées. La principale raison évoquée 
pour n’avoir pas réalisé un tel diagnostic est d’ordre financier (21%). Les travaux rendus difficiles 
voire impossibles viennent ensuite (19% à Paris et 11% en proche couronne). Enfin, 13% se 
considèrent non concernés et 9% déclarent ne pas avoir le temps.

16% des commerces de détail et services de proximité rencontrent des difficultés dans la 
gestion de leurs déchets professionnels . La part reste identique à Paris et en proche couronne. Ce 
sont les hôtels et les cafés-restaurants d’une certaine taille qui éprouvent le plus de difficultés
(24% pour les hôtels de plus de 30 chambres et 20% pour les cafés-restaurants de plus de 50 m2). La 
fréquence et les horaires d’enlèvement ou de dépôt dans les centres de collecte sont les
difficultés les plus largement citées (46%) surtout à Paris (48% contre 42% en proche couronne). 

Rencontrez-vous des difficultés dans la gestion de vos déchets professionnels ? 
Oui (%)  

19%

18%

17%

16%

7%

16%

Hôtels

Cafés, restaurants

Commerces de détail non alimentaire

Commerces de détail alimentaire

Activités de proximité

TOTAL
Paris  
17% 

proche couronne
15%
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Dans une démarche citoyenne et pour réaliser des économies, 31% des commerces et activités de 
proximité ont fait des investissements dans le domaine de l’énergie  principalement dans 
l’éclairage de leur local, de leur vitrine ou de leur enseigne . La part monte à 49% pour les hôtels 
qui cherchent à économiser dans plusieurs domaines (chauffage, climatisation, gestion de l’eau ou 
encore isolation).

Pour faire des économies et dans une démarche citoyenne, avez-vous fait des 
investissements dans le domaine de l'énergie ? 

Oui (%)  

49%

39%

27%

17%

28%

31%

Hôtels

Cafés, restaurants

Commerces de détail non alimentaire

Commerces de détail alimentaire

Activités de proximité

TOTAL Paris  
34% 

proche couronne
27%

L’adaptation aux nouvelles formes de commerce

Une activité commerciale sur 4 considère que le commerce par internet  lui fait concurrence . 
Cette opinion est autant exprimée à Paris qu’en proche couronne. Ils sont les plus nombreux à le 
penser dans le commerce non alimentaire (42%) (ventes d’ordinateurs, d’électroménagers, de prêt-
à-porter, de meubles, de livres, de DVD…). 

le commerce par internet vous fait-il concurrence ? 
Oui (%)  

29%

6%

42%

34%

18%

26%

Hôtels

Cafés, restaurants

Commerces de détail non alimentaire

Commerces de détail alimentaire

Activités de proximité

TOTAL Paris  
26% 

proche couronne
26%

Un peu moins de la moitié des commerces indépendants considère que les commerces 
franchisés ou succursalistes ne sont ni une menace ou ni une opportunité (47%) . La part monte 
à 52% sur Paris.

25% les voient, en revanche, comme une menace, 74% d’entre eux considérant que ces 
commerces captent la clientèle par leur notoriété plus importante et leurs services clients plus 
nombreux. 43% considèrent que l’augmentation des charges locatives et des valeurs de fonds qu’ils 
génèrent les obligent à s’implanter sur des localisations moins attractives et moins commerciales. 
Près d’un commerce alimentaire indépendant sur deux se considère menacé . 
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Inversement, 18% des commerces indépendants voient ces commerces comme une 
opportunité  pour leur effet locomotive (64%) et ce davantage encore à Paris (69%) qu’en petite 
couronne (59%) et leur impact sur l’attractivité du quartier (57%) est plus ressenti en proche couronne
(63%) que dans la capitale ( 50%).

Globalement, 52% des commerces de détail et services de proximité sont favorables à 
l’ouverture le dimanche. Ils le sont encore davantage en proche couronne (56%) qu’à Paris (48%). 
La principale motivation est l’augmentation du chiffre d’affaires (55% de ceux qui sont favorables). 

Inversement, parmi les commerçants non favorables, 61% évoquent la diminution de la qualité de vie 
comme raison principale. 24% d’entre eux considèrent aussi que l’augmentation des frais ne sera pas 
compensée par l’augmentation du chiffre d’affaires généré. La part monte même pour cette raison à 
30% à Paris contre 16% en proche couronne.

Etes vous favorable à la possibilité d'ouvrir le dimanche ? 
Oui (%)  

75%

49%

40%

52%

Commerces de détail non alimentaire

Commerces de détail alimentaire

Activités de proximité

TOTAL
Paris  
48% 

proche couronne
56%

L’utilisation d’internet par les commerces et services de proximité

Près de 6 commerces de détail et services de proximité sur 10 utilisent internet  dans le cadre 
de leur activité (59%) . Ils sont plus nombreux à Paris (63%) qu’en proche couronne (54%). Au delà
de la recherche d’information principalement citée, internet est aussi largement utilisé pour effectuer 
les formalités administratives (Urssaf, TVA…), acheter aux fournisseurs et enfin promouvoir des 
produits et prestations, utilisation nettement plus citée par les responsables parisiens (54%) que ceux 
de proche couronne (35%). L’utilisation de cet outil pour recruter (29%) voire pour se former 
(32%) est encore faible, autant à Paris qu’en proche couronne.

Les hôteliers sont particulièrement nombreux à utiliser internet (82%) tout particulièrement les 
grands hôtels (94% des 30 chambres et plus), principalement pour faire connaître leur établissement 
et mettre en vente leurs prestations. Le commerce non alimentaire est le deuxième grand utilisateur 
d’internet (75%) notamment pour acheter aux fournisseurs. 

La raison principale pour laquelle les commerçants n’utilisent pas internet est que cet outil ne leur 
paraît pas utile dans l’exercice de leur activité (62% de ceux qui ne l’utilisent pas). Le manque de 
formation faute de temps et de moyen est aussi évoqué (12%) ainsi que les moyens financiers pour 
acheter le matériel (6%).

Utilisez-vous internet dans le cadre de votre activité ? 
Oui (%)  

82%

46%

75%

42%

42%

59%

Hôtels

Cafés, restaurants

Commerces de détail non alimentaire

Commerces de détail alimentaire

Activités de proximité

TOTAL Paris  
63% 

proche couronne
54%



7

L’appréhension de la transmission de leur commerce

Les commerces de détail et activités de proximité sur Paris et la petite couronne envisagent 
pour 41% d’entre eux de transmettre leur activité . La part est moins élevée à Paris (37%) qu’en 
petite couronne (46%). Un peu moins d’un quart pense le faire d’ici à 3 ans. Les commerces 
alimentaires sont les plus impliqués (55% dont 21% d’ici 3 ans). A l’inverse, près de 7 gérants 
d’hôtels sur 10 n’envisagent pas de transmettre et encore davantage pour les 30 chambres et plus (8 
sur 10).

Etes vous concernés par la transmission ou la cession de votre commerce ?
(oui %)

25%

40%

40%

55%

44%

41%

Hôtels

Cafés, restaurants

Commerces de détail non alimentaire

Commerces de détail alimentaire

Activités de proximité

TOTAL Paris  
37% 

proche couronne
46%

Parmi ceux qui ont un projet de transmission, 42% rencontrent des difficultés et la part monte 
à 60% dans l’alimentaire. Elle atteint, par ailleurs, 48% en proche couronne contre 37% à Paris. 

La première difficulté identifiée  dans la transmission est pour 36% d’entre eux de trouver le bon 
repreneur . Le manque de financement est le deuxième frein  évoqué dans des proportions 
nettement supérieures à Paris qu’en proche couronne (32% contre 22%). 
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Méthodologie

L’enquête a été réalisée par la société GN Research par téléphone du 3 au 14 mai 2010 auprès d’un 
échantillon représentatif par département et par taille d’établissements des commerçants de Paris-
Petite couronne selon la répartition suivante. :

Paris
Hauts-de-

Seine
Seine-Saint-

Denis

Val-de-Marne Total

Commerce alimentaire 

(moins de 10 salariés) 76 26 26 22 150

Commerce non alimentaire 

(moins de 10 salariés) 87 22 24 17 150

Activités de proximité 

(moins de 10 salariés) 78 28 21 23 150

Café restaurant toute taille 87 26 21 17 151

Hôtel toute taille 103 20 15 12 150

Total 431 122 107 91 751

Les résultats ont ensuite été redressés pour tenir compte de la représentativité sectorielle .
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Questionnaire

Questions fermées :

Q1-Aménager l’accessibilité de votre établissement pour accueillir des personnes handicapées va 
devenir obligatoire au 1er janvier 2015. Si vous accueillez plus de 200 personnes en même temps, 
vous devez réaliser un diagnostic obligatoire avant 2011 ; sinon, vous devrez probablement réaliser 
des travaux avant 2015. Etes-vous au courant ?

�’�2�X�L
�’�1�R�Q

Si Q1=oui
Q2-Etes-vous déjà aux normes, ou le serez-vous bientôt ?

�’�2�X�L
�’�1�R�Q

SI Q2=non
Q3-Avez-vous déjà réalisé un diagnostic ou une analyse de l’accessibilité de votre local aux 
personnes handicapées ?

�’�2�X�L
�’�1�R�Q
�’(NSP)

Si Q1=oui et Q2=non et Q3=oui
Q4- quel va être le montant des travaux ?

�’ Plus de 20 000 €
�’ Entre 5 000 € et 20 000€
�’ Moins de 5 000 
�’ (NSP/ n’a pas eu dévaluation précise)

Si Q1=oui et Q3=non
Q5- Pour quelle raison principale vous n’avez pas réalisé de diagnostic ?

�’ Vous ne savez pas où vous adressez
�’ Vous considérez avoir encore le temps
�’ Pour des raisons financières/ de coût
�’ Vous ne vous sentez pas concerné
�’ Pour une autre raison/ précisez
�’ (NSP)

Q6- Parlons maintenant du développement durable. Rencontrez-vous des difficultés dans la gestion 
de vos déchets professionnels ?

�’�2�X�L
�’�1�R�Q
�’(NSP)

Si Q6=oui
Q7-Dans quels cas rencontrez-vous des difficultés …

�’ dans le mode de conditionnement de vos déchets (emballages, tri…)
�’ dans la fréquence et les horaires d’enlèvement ou de dépôt dans un centre de collecte 
�’���G�H���S�D�U���O�D���S�D�U�W�L�F�X�O�D�U�L�W�p���G�H���Y�R�V���G�p�F�K�H�W�V�����K�X�L�O�H�����G�pchets lourds, encombrants, dangereux…°)
�’�$�X�W�U�H�V���S�U�p�F�L�V�H�]

Q8-Pour faire des économies et dans une démarche citoyenne, avez-vous fait des investissements 
dans le domaine de l’énergie ?
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�’�R�X�L
�’�Q�R�Q
�’�1�6�3

Si Q8=oui
Q9- dans quel domaine principalement ?

�’ Isolation 
�’ Climatisation et chauffage
�’ Gestion de l’eau
�’ Eclairage de votre local notamment la vitrine ou l’enseigne
�’ Autres domaines/précisez

Q10-Utilisez-vous internet dans le cadre de votre activité ?
�’�2�X�L
�’�1�R�Q

Si Q10=oui
Q11-Et vous l’utilisez pour…

�’ Rechercher de l’information 
�’ Faire la promotion de vos produits, vos prestations 
�’ Acheter à vos fournisseurs
�’ Vendre vos produits, vos prestations
�’ Recruter
�’ Vous former 
�’ Effectuer des formalités administratives (Urssaf, TVA…)
�’ Autres /précisez

Si Q10=oui

Q11bis – parmi les utilisations d’internet que vous venez de me citer, quelles sont les 3 principales ?

�’ Rechercher de l’information 
�’ Faire la promotion de vos produits, vos prestations 
�’ Acheter à vos fournisseurs
�’ Vendre vos produits, vos prestations
�’ Recruter i
�’ Vous former 
�’ Effectuer des formalités administratives (Urssaf, TVA…)
�’ Autres /précisez

Q12- Pour quelle raison principale vous n’utilisez pas internet ?

�’ Vous n’avez pas les moyens financiers pour acheter le matériel 
�’ Vous n’avez pas les moyens financiers pour souscrire un abonnement 
�’ Vous n’êtes pas formé faute de temps et de moyen 
�’ Ce n’est pas  utile dans le cadre de votre activité 
�’ Autres /précisez

Q13- Concernant la possibilité d’ouvrir votre commerce le dimanche, vous êtes…
�’ Favorable
�’ Défavorable
�’ (NSP)

Si Q13=favorable
Q14- Pour quelle raison principale êtes-vous favorable à l’ouverture le dimanche ?

�’ Pour faire face à la concurrence de ceux qui sont ouverts le dimanche 
�’ Pour augmenter votre chiffre d’affaires 
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�’ Pour accueillir au mieux les touristes provinciaux et étrangers 
�’ Autres/précisez

Si Q13=défavorable
Q15- Pour quelle raison principale êtes-vous favorable à l’ouverture le dimanche ?

�’ Parce que l’augmentation des frais n’est pas compensée par l’augmentation du chiffre 
d’affaires généré
�’ Parce que cela génère une diminution de la qualité de vie 
�’ Autres/précisez

Q16- Parlons maintenant des différentes formes de commerces. Le commerce par internet vous fait-il 
concurrence ? 

�’ Oui
�’ Non
�’ (NSP)

Si activité totalement indépendante
Q17- Les activité franchisées ou succursalistes sont-elles pour votre activité … ?

�’ Une menace
�’ Une opportunité
�’���1�L���O�¶�X�Q�����Q�L���O�¶�D�X�W�U�H
�’ (NSP)

Si Q17=une menace
Q18- pour quelle raison principale, sont-elles une menace ?

�’ A cause de l’augmentation des charges locatives et des valeurs de fonds qui oblige à 
s’implanter sur des localisations moins attractives et moins commerciales 
�’ A cause de la clientèle captée par la notoriété plus importante et services clients plus 
nombreux 
�’Autres/précisez

Si Q17=une opportunité
Q19- pour quelle raison principale sont-elles une opportunité ?

�’ Ces activités rendent le quartier plus attractif 
�’ Ces activités attirent la clientèle –effet locomotive 
�’�$�X�W�U�H�V���S�U�p�Fisez

Si activités franchisées ou succursalistes 
Q20-Les grandes enseignes de renommées internationales, disposant de grand budget, sont-elles 
pour votre activité ?

�’ Une menace
�’ Une opportunité
�’ (NSP)

Si Q20 =une menace
Q21- pour quelle raison principale, sont-elles une menace ?

�’ C’est un autre mode de fonctionnement qui s’avère concurrentiel 
�’ Elles participent aux mouvements de hausse des prix des loyers commerciaux 
�’ Elles investissent les nouveaux de nouveaux quartiers dont elles évincent progressivement 
les commerces traditionnels 
�’ Autres/précisez

Si Q20=une opportunité
Q22- pour quelle raison principale sont-elles une opportunité ?
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�’ Les grandes enseignes jouent un rôle de locomotive 
�’ Elles renforcent l’image de prestige de la capitale et de sa région et à son rayonnement 
�’ Autres/précisez

Q23- Etes-vous concerné par la transmission ou la cession de votre commerce ?
�’ Oui, d’ici 3 ans 
�’ Oui, dans plus de 3 ans
�’ Non 
�’ (NSP)

Si Q23= oui
Q24- Rencontrez-vous des difficultés pour transmettre (céder) votre commerce ?

�’ Oui 
�’ Non 
�’ (NSP)

Si Q23=oui et Q24=oui
Q25- Quel est, selon vous, le principal frein à l’aboutissement de votre projet de transmission 
(cession)

�’ La fiscalité et les droits de transmission 
�’ Trouver le repreneur idéal 
�’ Le manque de financement 
�’ Le bail (le montant du loyer ou le contentieux avec le bailleur) 
�’ Autres/précisez

Q26-Connaissez-vous le rôle d’une Chambre de Commerce ?
�’ Oui
�’ Non

Si Q26=oui
Q27- Avez-eu l’occasion d’avoir des contacts avec votre chambre de commerce (CCIP) ?

�’ Oui
�’ Non
�’�����1�6�3��

Si Q26=oui et Q27 = oui
Q28- Dans quel(s) domaine(s)

�’ Conseil
�’ Information (réunions, publications…)
�’���)�R�U�P�D�W�L�R�Q��
�’���)�R�U�P�D�O�L�W�p�V�����&�)�(��
�’���$�X�W�U�H�V�����S�U�p�F�L�V�H�]

Si Q26=oui et Q27=oui
Q29 – Cela vous a-t-il été utile ?

�’�2�X�L
�’�1�R�Q

Question ouverte :

Votre chambre de commerce est à votre écoute pour aider à un développement équilibré du 
commerce. Pour conclure et avant de nous quitter, pouvez-vous, en quelques mots, vous exprimer ici 
sur les principales préoccupations que vous rencontrez dans l’exercice de votre activité ?


